
	 Un club 	 Portrait

Coup de projecteur

L’Homme d’Attaque devenu l’Homme Assistant,  
Assistant juge

Je souhaite vous parler de nos hommes assistants ring, si peu souvent à l’affiche, parfois 
adulés souvent critiqués. Rares sont les écrits qui relatent leurs carrières, leurs coups de sang, 
leurs coups de cœur, leurs coups de blues. Avec « Sans Laisse Infos » nous avons eu envie de 
vous parler de ceux qui ont été les acteurs de la sélection de nos meilleures équipes ring, ils 
savent mieux que quiconque l’importance de l’engagement des ringeurs dans les sélectifs, 

ils savent que lorsque certains les aduleront d’autres les renieront. Le ringeur est ainsi 
passionné, il ne se contente jamais de compromis, il aime ou pas. Mais ils font partis du jury, 

assistant les juges et se doivent à cet égard de faire preuve de la plus grande impartialité 
possible, question de déontologie. Cette position ingrate et valorisante à la fois méritait un 

petit coup de projecteur sur ces sportifs juges et artistes à la fois !

M
on premier est 
considéré pour 
beaucoup, comme 
le plus grand, alliant 
le charisme, l’effica-

cité, le respect des autres acteurs 
de la discipline, toujours apprécié 
en société, bon vivant, je veux par-
ler d’Hervé Jacopit.
S’il est autant estimé, c’est qu’il a 
naturellement du talent mais éga-
lement accepte les ingratitudes 
dues à sa position centrale dans 
la compétition, jamais de geste 
gratuit ou déplacé, ni violent mais 
viril dans le travail, d’une formida-
ble précision associé à un flegme 
extraordinaire, sourire aux lèvres. 
L’homme ne donne jamais l’im-
pression de forcer, grâce à un 
coup d’œil et une intelligence re-
marquable dans le costume. Ses 
exercices de prédilection : la valise 
et la face. Il est capable de lais-
ser croire au chien qu’il va faire sa 
prise, oui mais quand ? Son gabarit 
et ses longs bras lui permettent de 
maintenir quelques précieuses se-
condes son adversaire à distance, 
cette même allonge associée à ce 

flegme, lui laisse souvent l’occa-
sion de poser sa main sur la anse 
du panier, déplacé sur le champ 
aussi sûrement, que le conducteur 
effaré de voir son chien ainsi dupé, 
amusé, peut aisément imaginer sa 
feuille de pointage. Avec le recul 
que nous avons sur sa carrière, 
nous pouvons dire, certes il était 
très bon, mais en plus nous ne lui 
connaissons pas d’incident, ni de 
comportement anti-chien qui peut 
lui être imputé. Il laisse derrière lui 
l’image d’un Homme Assistant ac-
compli, ayant réussi son parcours 
brillamment, fédérant derrière lui et 
son travail l’ensemble de la com-
munauté des ringeurs.
Pour ceux qui se souviennent, 
1998, année de sa première tour-
née de sélectifs, (il en fit deux) le 
groupe Île de France le connaît 
déjà les autres de réputation. Il 
va naturellement être à la hauteur 
durant les sept week-ends de sé-
lectifs, rares sont les chiens qui 
dépassent la barre des 380 points 
sur ce jury. Il est avec Peter Cointe 
dans la tournée comme Homme 
assistant, leurs juges sont Roger 

Goron et Michel Valadon. Il est dé-
signé meilleur Homme Assistant de 
l’année et pressenti pour officier 
dans le costume l’année suivante, 
au Puy-en-Velay, finale qu’il sacrali-
se par sa prestation exceptionnelle. 
1999 est le sommet de sa carrière, 
il effectue la face et la valise pour 
le plus grand bonheur des spec-
tateurs, les concurrents, les plus 
malheureux ce jour-là peuvent se 
réconforter en sachant que 1999 
est l’une des plus belles finales de 
ring ! Si redoutable dans un cos-
tume avec un bâton, c’est toujours 
avec le sourire qu’il vous enlève les 
points, sans rancune l’artiste, le 
magicien, qui vous paie d’un sou-
rire les points qu’il vous enlève de 
la main.
Il entraîne parfois les chiens des 
autres, notamment Cops du parc 
aux acacias. Il continue de passer 
nous voir à l’occasion des sélectifs, 
en qualité de responsable cynophi-
le de la SNCF. À chaque fois son 
passage est apprécié, cette noto-
riété n’est-elle pas la marque indé-
lébile des grands, cela même que 
l’on appelle un Monsieur, un grand 
Monsieur. Il est, me semble-t-il, un 
exemple à suivre pour les jeunes 
générations à venir.  

 « regards de chiens » à Plouguerneau

Un club pas comme les autres
L’Association « Regards de Chiens » a été créée en 2006 par un groupe de passionnés  

de chiens. En 2008, cette association a changé de statuts puisqu’elle est désormais  
affiliée à la Société centrale canine.

I
nstallée au lieu-dit Iliz Coz, à 
Plouguerneau, « Regards de 
Chiens » a pour but l’éduca-
tion de nos compagnons à 4 
pattes. Qu’ils soient chiots, 

jeunes adultes ou adultes, Elle 
propose des activités adaptées 
à chacun. L’association enseigne 
la méthode douce et naturelle, de 
ce fait, conseille de commencer 
l’éducation dès l’âge de 2 mois.
Depuis plusieurs années « Re-
gards de Chiens » rencontre un 
vif succès auprès des propriétai-
res de chiens qui souhaitent vivre 
avec un chien bien éduqué. Fort 
d’une centaine de chiens inscrits 
chaque année, l’association pro-
pose, différentes activités à ceux 
qui le souhaitent, en fonction de 
la race, du gabarit et des dispo-
sitions du chien. Les éducateurs 
suivent régulièrement des sta-
ges de mise à niveau encadrés 
par les responsables de la Cun 
ou de la Cneac. Chaque chien 
possède une licence de travail 
ou de sport canin. Chaque club 
canin affilié à la Société centrale 
canine à pour obligation d’orga-
niser un concours tous les deux 
ans. Ainsi, en octobre 2011, Re-
gards de Chiens a organisé son 
premier concours d’obéissance 
à la demande de la Société cen-
trale canine.
C’était un véritable challenge à 
relever, car l’association voulait 

que ce premier concours soit une 
réussite. Tout a été mis en œuvre, 
par le comité et tous les mem-
bres du club pour l’organisation 
de cette manifestation. Habituel-
lement, dans ces concours ca-
nins, le public est pratiquement 
inexistant. « Regards de Chiens » 
a voulu faire la promotion de cet-
te discipline encore méconnue 
du grand public, afin qu’il décou-
vre ce qu’est « l’obéissance ». 

Là aussi, le contrat a été rempli 
car, grâce à une météo particu-
lièrement clémente, le public 
est venu nombreux pendant 
ces deux journées. Le public a 
semblé très étonné de voir ce 
que pouvaient réaliser les duos 
« maître+chien » au travers des 
difficultés et des précisions des 
différentes épreuves. Le juge a 
été agréablement surpris de l’in-
térêt du public ; chaque épreuve 

était accompagnée d’applaudis-
sements nourris.
Ce rassemblement d’amis du 
chien (53 chiens engagés ve-
nant de 15 clubs du Finistère, 
des Côtes-d’Armor et du Mor-
bihan) s’est déroulé dans la 
convivialité et dans le respect, 
au passage de tous les concur-
rents. La Cun régionale ayant eu 
des échos plus que favorables 
de cette organisation, a sollicité 
l’association pour organiser le 
prochain Championnat de Bre-
tagne en novembre 2013. Il se 
déroulera sur deux jours et sera 
jugé par Monsieur Paul Busser, 
juge qualifié en obéissance. La 
Commune de Plouguerneau 
mettra à notre disposition le ter-
rain de football de Lilia, la salle 
des associations, ainsi que des 
services techniques de la com-
mune pour la mise en place des 
barrières, du podium et de la 
sono. Tous les bénévoles sont 
déjà impliqués dans la mise en 
place et le bon déroulement 
de cette manifestation. Nous 
espérons pouvoir compter sur 
eux et sur chacun afin que ce 
Championnat de Bretagne 2013 
à Plouguerneau, attire un public 
encore plus nombreux et reste 
à nouveau dans les mémoires. 
Notons qu’ils recherchent en-
core des sponsors, à bon enten-
deur…

Gille Lombard
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